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Racisme systématique  
 
Je veux vous remercier de me recevoir aujourd'hui, je veux vous remercier de 
m'entendre, et d'offrir de la place à ma parole. La reconnaissance que votre 
institution accorde à mon combat, à l'histoire de mon frère Adama, est précieuse. 
 
 Vous êtes une institution reconnue et respectée, qui oeuvre à la protection de 
nos libertés les plus précieuses, qui travaille au quotidien pour que l'égalité de 
tous règne. En 2023, trop d'injustices persistent.  
 
La mort de mon frère Adama il y a sept ans n'aurait jamais dû se produire. En 
France, un jeune homme noir qui marche dans la rue peut mourir quelques 
minutes plus tard sur le sol d'une gendarmerie, parce qu'il a seulement croisé des 
forces de l'ordre. Ce risque qui continue de peser sur les jeunes français noirs et 
arabes, bien plus que sur les hommes blancs issus des centre-villes, est une 
insulte aux idéaux démocratiques que nous défendons. Grâce à votre vigilance, 
grâce à votre intervention, la France a été officiellement interpelée sur l'inertie 
judiciaire à laquelle se heurte des familles comme la mienne.  
 
Le racisme systémique, c'est celui qui n'est de la faute de personne, celui qui 
n'incombe pas à quelques hommes responsables, mais à tous ceux, nombreux, 
qui ne s'y intéresseront jamais parce qu'ils n'ont pas été touchés.  
 
Ce racisme systémique, c'est celui qu'on ne doit à personne, celui qui vient de 
tout en haut, du système, celui qui résiste à tout, aux époques, aux humeurs, aux 
espaces, celui qui perdure malgré tout, qui broie des familles sur des générations, 
en silence et à répétition.  
 
Ce racisme là, c'est celui qu'on traite comme un hasard quand on n'y a jamais eu 
affaire, quand on n'est pas concerné parce qu'il ne nous touche pas.  
 
 
L'histoire de mon frère Adama est une illustration du racisme systémique qui 
sévit en France. 
 
 Je crois que le racisme systémique est celui qui continue de regarder des 
hommes tomber, en silence, celui qui ne les compte même pas.  



 
Éradiquer le racisme systémique ne peut venir uniquement des personnes qui le 
subissent.  
 
Tout le monde sait bien comment en venir à bout: il suffit que les institutions en 
décident. La solution est une décision politique. Je peux parler devant vous, 
épuiser mes forces, celle de ma famille et de mes enfants, me battre pour crier à 
l'injustice, pour rétablir l'égalité, marteler à l'infini que toutes les vies comptent. 
Vous direz tous que j'ai raison, vous aurez de la compassion, je ne doute pas de 
votre empathie.  
 
Mais cela ne suffit pas. Nous ne pouvons pas nous contenter de nous rassembler 
perpétuellement pour répéter les mêmes vérités depuis des décennies.  
 
Nous ne pouvons pas laisser les états responsables devant tous leurs citoyens 
déléguer la question du racisme systémique.  
 
Nous n’acceptons pas que ce forum devienne un alibi honteux comme un arbre 
qui cache la forêt  
 
Nos institutions nationales doivent répondre de leurs absences d actes devant 
nous.  
 
Nous porterons l’affaire Adama Traoré jusqu’au bout ce qui signifiera 
probablement aller jusqu’à la cour européenne des droits de l’homme devant 
laquelle l’état est systématiquement débouté.  
 
Mais le droit européen ne peut couvrir indéfiniment les manquements de la 
justice française . Elle doit se remettre en question et dès maintenant afin que 
tous les hommes puissent jouir de leurs droits, libres et égaux. 
 
Rendez-vous le 16 mai pour la décision de justesse dans l’appel contre le non lieu 
dans l’affaire Adama. 
  
Je vous prends à témoin aujourd’hui.  
 
Nous croyons en un monde meilleur. Mais nous savons qu'il n'existera jamais, si 
nous ne nous retroussons pas les manches tous ensemble. Vous devez y croire. 
 
 


